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AGGLOLAC Le projet de futur quartier entre dans la phase dite de planification

La «vision» n’est plus unmirage
JULIEN GRAF

Comme le dit si bien l’adage,
Rome ne s’est pas faite en un
jour. Force est de constater qu’il
en va demême lorsqu’il s’agit de
construire un nouveau quartier
urbain censé voir le jour au bord
du lac, à cheval entre les com-
munes de Bienne et Nidau.
Pourtant, à coups de petits pas,

le projet va de l’avant. Lesmuni-
cipalités de Bienne et Nidau, as-
sociées à l’investisseur privé et
développeur du projet Mobimo
SA, ont annoncé vouloir démar-
rer laphaseditedeplanification.
Cette nouvelle étape intervient
alors que la phase de clarifica-
tionscomplémentaires, lancée il
y a près de trois ans, a permis de
confirmer que la construction
d’un nouveau quartier sur l’aire
de l’Expoparc est réalisable tech-
niquement et économique-
ment. «Ce qui n’était jusqu’ici
qu’une vision doit passer à une
phaseplus concrète, celle de lapla-
nification. Agglolac doit mainte-
nant être concrétisé en un vérita-
ble concept urbanistique», a
martelé le maire de Bienne,
Erich Fehr.

Rapport aux législatifs
A cet effet, un épais rapport de

47 pages a été remis aux con-
seillers de ville deNidauetBien-
ne. Il doit leur permettre de se
faire une idée précise des te-
nants et aboutissants du projet.
Afin que la phase de planifica-

tion puisse bel et bien être lan-
cée, les parlementaires des deux
villes devront approuver, lors de
leurs séances respectives de
juin, une convention de planifi-
cation conclue entre les deux
villes et l’investisseur Mobimo
SA.Cette convention régit entre
autres l’organisation, les compé-
tences et lesmodalités décision-
nelles ainsi que le financement
d’une société de projet Agglolac,
qui aura pour mandat de mener
à bien les étapes suivantes du

projet. Les conseillers de ville
prendront également connais-
sanced’uneautreconventionre-
lative à la compensation des va-
leurs et des risques entre les
deux localités.
Dès que ces conditions préala-

bles auront été ratifiées par les
législatifs, la sociétéMobimoSA
entend lancer un vaste concours
d’idées à l’adresse de bureaux
spécialisés. L’objectif est de rece-
voir différents projets pour
l’aménagement du territoire Ag-
glolac, d’un périmètre global de
quelque 260 000 m². Les inté-
ressés devront veiller à respecter
un processus d’assurance-quali-
té ayant pour but de développer
le projet en un concept urbanis-
tique concret dans la baie du lac.
«Dans un premier temps, un con-
cours d’idées préqualificatif sera
mené. A fin juin, un jury sélection-
nera 20 à 25 équipes», a expliqué
Jürg Mosimann, chef de projet
auprès de Mobimo SA. «A la fin
de l’année, ces équipes remettront
leurs travaux.Nous en retiendrons
entre trois et huit. Elles devrontap-

profondir et remanier leurs contri-
butions, qui pourront être débat-
tues en public. Ce processus de-
vrait durer jusqu’à fin 2014».

Nombreuses contraintes
L’un des défis majeurs pour

ces bureaux spécialisés sera la
prise en comptedenombreuses
contraintes de nature archéolo-
gique ou de qualité des sols. De
hautes exigences en matière de
durabilité devront aussi être re-
quises. Les planificateurs de-
vront, en outre, tenir compte
des zones protégées par l’inven-
taire fédéral des sites construits
à protéger enSuisse (ISOS).«Si
les sols ne sont que superficielle-
ment pollués, des études préala-
bles ont permis de constater que
leur nature, en certains endroits,
est très mauvaise», a relevé
François Kuonen, urbaniste de
la Ville de Bienne.
Reste la question des coûts en-

gendrés par ce colossal projet.
Bienne et Nidau, propriétaires
des terrains, lesvendrontàMobi-
mo SA. Les Municipalités de-

vraient percevoir quelque
110 millions de francs. Cet ar-
gent sera réutilisé dans la viabili-
sation du périmètre Agglolac,
évalué à 100 millions de francs
et financé par les deux localités.
Ces dépenses comprennent, en-
tre autres, l’aménagement des
infrastructures publiques, espa-
ces verts, ponts ou encore
fouilles archéologiques. Mobi-
moSAsupportera les coûts liés à
la construction des bâtiments.
Cenouveau concept urbanisti-

que entrepris durant cette
phase de planification débou-
chera sur une promulgation de
nouvelles bases légales en ma-
tière de droit de la construction
dans la zone lacustre de Nidau.
Le peuple nidowien se pronon-
cera à ce sujet, en 2015 ou en
2016. D’autres votations popu-
laires devront se tenir à Bienne
et à Nidau, à propos notam-
ment des ventes de terrains.�

François Kuonen, Erich Fehr, Adrian Kneubühler et Jürg Mosimann (de g. à d.) ont tenu à rendre compte de
l’avancée du projet de quartier urbain dans la baie de Bienne. OLIVIER GRESSET

SPORT-CULTURE-ÉTUDES Sportifs et musiciens ont fini leur formation

Ils sont gagnants sur tous les fronts
Une vingtaine d’étudiants fré-

quentant la filière bilingue
Sport-culture-études ont reçu
hier leursdiplômeset leurmatu-
rité couronnant ainsi leur for-
mation scolaire. Les jeunes lau-
réats ont empoché leur sésame
hier soir auCentre de formation
professionnelle lors d’une céré-
monie officielle, organiséepar la
Ville de Bienne, à laquelle parti-
cipait le directeur de la Forma-
tion,de la cultureetdu sportCé-
dricNémitz.
La filière Sport-culture-études

permet aux jeunes gens talen-
tueux – en sport, musique ou
danse–demener parallèlement
leur carrière sportive ou musi-
cale à un haut niveau, tout en
suivant une scolarité supérieure
aménagée pour eux, en termes
d’horaires. Actuellement, quel-
que 177 talents suivent cette fi-
lière de formation, qu’ils soient
au niveau du secondaire I ou du
secondaire II.
Lors de cette cérémonie, large-

ment agrémentée d’intermèdes

musicaux et sportifs, des étu-
diants particulièrement talen-
tueux ont été distingués. Un
hommage a donc été rendu à Jo-
hann Nikler, vainqueur de plu-
sieurs tournois internationaux
de tennis (moins de 16 ans), à
Jill Teichmann, également
joueuse de tennis, championne
d’Europe par équipe, et classée

110e joueuse européenne, à Si-
mon Schmied, violonistes qui a
réussi des admissions dans plu-
sieurs hautes écoles de musique
de Suisse, au pianiste Nicolas
Caccivio, qui a gagné le con-
cours suisse des jeunes musi-
ciens, à Silvan Wyss, pour avoir
été sélectionné dans l’équipe na-
tionale de hockey sur glace des

moins de 20 ans, à Alexandre
Pittet et Flurin Gächter, cham-
pions suisses juniors d’escrime
par équipe, à Ilaria Käslin, 13e
aux championnats européensde
gymnastiques artistique et aux
adeptes de voile Damian Suri et
Philippe Pittet, qui se sont tous
deux qualifiés à des champion-
nats dumonde.� MAS-C

LES DIPLÔMÉS
FFoorrmmaattiioonn pprrooffeessssiioonnnneellllee:
Snowboard: Renfe Timon, Lengnau.
Hockey sur glace: Schmid Jonas, Safnern.
Canoë-kayak: Dougoud Martin, Bienne.
Natation: Lisser Markus, Bettlach.
Hockey sur glace: Messerli Roman, Lyss.
Gymnastique artistique: Sutter Manuel,
Rebstein (SG).
FFoorrmmaattiioonn ggyymmnnaassiiaallee::
Handball: Hess Lino, Nidau; Trummer Lukas,
Jens.
Musique: Merazzi Max, Gléresse; Schmied
Simon, Nidau.
Canoë: Wider Anna, Macolin.
Snowboard: Zinniker Lars, Bienne.
Judo: Beutler Tomas, Berne.
Patinage artistique: Bouduban Candice,
Delémont; Crelier Marie, Belprahon.
Aïkido: Palivan Titus, Bienne.
Escrime: Pittet Alexandre, Bienne.
Natation: Rolli Camille, Bienne.
Athlétisme: Stettler Mélodie, Tramelan.

Les étudiants particulièrement talentueux ont été distingués sous l’œil
bienveillant du conseiller municipal Cédric Némitz (à g.). ADRIAN STREUN

ARRESTATION
Un Moldave arrêté pour une vingtaine de
cambriolages, dont un à Evilard
La police cantonale a annoncé hier qu’elle avait arrêté un Moldave
de 33 ans, suspecté d’avoir cambriolé des maisons dans huit cantons
différents et d’avoir dérobé des voitures. L’homme a été interpellé en
septembre 2012 en Allemagne avant d’être remis aux autorités suisses
un mois plus tard. Son identification a, entre autres, été rendue
possible par la présence de son ADN sur certains lieux des vols par
effraction qui lui sont reprochés. Dans la majorité des cas, des bijoux,
du matériel informatique et de l’argent ont été dérobés et ceci pour un
montant total de plus de 600 000 francs. Dans le canton de Berne, il
est soupçonné d’être l’auteur du brigandage commis à Evilard en juin
2012. Pour rappel, un couple de personnes âgées avait été menacé
par deux inconnus alors qu’il s’apprêtait à quitter son domicile. Les
malfrats avaient ligoté leurs victimes avant de s’emparer d’objets de
valeur et d’appareils électroniques. Le Moldave a bénéficié d’aide de
complices pour ses forfaits.�MAS-CPB

CHEMIN GEYISRIED
Collision entre une moto et une voiture
Hier matin vers 6h30, une collision entre une moto et une voiture a eu
lieu au chemin Geyisried. Dans sa course, la voiture a heurté un muret
de jardin avant de rester en suspension sur ce dernier. L’automobiliste
s’en est sorti indemne mais le motocycliste a été légèrement blessé.
Il s’est rendu par ses propres moyens à un contrôle médical. Le
montant des dégâts est estimé à plusieurs milliers de francs. Une
enquête a été ouverte afin de déterminer la dynamique exacte de
l’accident.� CPB-JUG

CONSEIL DES AFFAIRES FRANCOPHONES

Pour financer le bilinguisme
Le droit du patient à être soi-

gné dans sa langue est une pré-
occupation de longue date du
Conseil des affaires francopho-
nes (CAF). Dans le cadre de la
nouvelleLoisur lessoinshospita-
liers (dont la 2e lecture sera dis-
cutée la semaine prochaine au
Grand Conseil), il avait fait part
de ses remarques au gouverne-
ment pour que le bilinguisme y
soit inscrit. «Nous saluons le gou-
vernement qui a pris en compte
toutesnos remarques», s’est félici-
té hier Philippe Garbani, prési-
dentduCAF.Cela signifieque, si
le Grand Conseil l’accepte, le bi-
linguisme sera officiel dans les
établissements hospitaliers de
l’arrondissement de Bienne (no-
tamment le CHB), l’hôpital uni-
versitaire de l’Ile à Berne.
Toutefois, avant la discussion

au Grand Conseil, le CAF s’in-
quiète encore du financement
de ce bilinguisme. Le conseil
s’est donc adressé àPhilippePer-
renoud, directeur cantonal de la
Santé publique, pour lui deman-
der notamment si le fonds com-
plémentaire de 3mios de fr., qui

est en partie utilisé pour le bilin-
guisme, serait reconduit pour la
période 2015-2019.
Le CAF s’est également expri-

mé sur la suppression du pro-
gramme aJir, qui aidait les jeu-
nes en difficulté au terme de
leur scolarité à trouver des pers-
pectives professionnelles (notre
édition du 23 avril 2013). «Nous
nous sommes adressés à la Ville de
Bienne et au canton pour que des
mesures ciblées soient prises pour
accompagner ces jeunes en diffi-
culté, notamment lesRomands»,a
expliqué David Gaffino, secré-
taire général duCAF.
Si celui-ci comprend que

cette tâche s’apparente à
l’Orientation professionnelle
et, de ce fait, est du ressort du
canton, il estime que la Ville a
aussi un soutien à y apporter, à
cause des difficultés supplé-
mentaires des jeunes à intégrer
un environnement bilingue.
LeCAFespère que les données

et les contactsprispar les«facili-
tateurs»d’aJir seront récupérésà
des finsutiles, auseind’unenou-
velle structuredesoutien.�MAS

CONSEIL MUNICIPAL

Oui au Beachtown
Le Conseil municipal a décidé

hier d’octroyer l’autorisation né-
cessaire au Beachtown pour oc-
cuper une partie des Prés-de-la-
Rive jusqu’au 2 septembre. Il a
toutefois émis la condition que
l’accès au lac et à la douche de-
vait être garanti au public. D’au-
trepart, lamusiquene seraauto-
risée que durant des plages
horaires limitées. «C’est pour dis-
cuter de ces aspects que nous
avons pris une semaine supplé-
mentairepourdonnernotreaval»,
préciseBeatFeurer, directeurde
l’Action sociale et de la sécurité.
Les autorités signalent égale-

ment qu’elles allaient soumettre
à un examen approfondi l’utili-
sation des Prés-de-la-Rive.
«Nous devons décider si nous vou-
lons à l’avenir que d’autres mani-
festations similaires puissent se te-
nir sur cet espace public. Il n’est

donc pas exclu que cette année, ce
soit la dernière édition du Beach-
town», souligne Beat Feurer.
Dernier point de discorde en-

tre les organisateurs et les auto-
rités: le ponton construit sur le
lac sans autorisation. «Nous
avons interdit aux organisateurs
d’utiliser cette passerelle tant
qu’ils n’auraient pas obtenu l’au-
torisation nécessaire», poursuit
Beat Feurer.
Dominique Antenen, au nom

des organisateurs du Beach-
town, s’est dit très satisfait de la
décision du Municipal. Concer-
nant l’emplacementduponton, il
précise:«Le canton a été contacté
à ce sujet et a donné son accord
pour l’installation de la passerelle.
Actuellement, le ponton n’est pas
encore ouvert, étant donné qu’une
autorisation devrait émaner de la
Ville.»�MAS-JUG

www.journaldujura.ch
Dans nos archives, d’autres articles
concernant la vision Agglolac.


